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 2 AUJOURD'H UI DANS LE F'TI

ED ITO

Alors, q u’y a-t-il de  ne uf e n ce  (parfois  be au) 
m ois  d’octobre  ? Le  Forum  e st fini, e t le s Forum e ux 
vont pouvoir s e  re pos e r, jusq u’à l’année  proch aine . 
La Coupe  du Monde  de  rugby s e  te rm ine . Le s  
vacance s  approch e nt à grands pas , e t pour le s G1s, 
le urs pre m ie rs  partie ls. Souh aitons -le ur bonne  
ch ance  e t q u’ils s e  rassure nt, nous som m e s  tous 
passés  par là.

Qu’y a-t-il dans ce  F’ti ? Un re portage  ph oto 
sur le  m ontage  du Forum , de s  article s , le  program m e  
de s  conce rts du BdA, une  re ce tte  de  cuis ine , la suite  
de  l’H istoire  de  Roxane  Se ara. Vous y re trouve re z 

égale m e nt vos Sudok us , ave c ce  m ois -ci une  
nouve auté : un Sudok u e n h e xadécim al. Et nous vous 
offrons une  de uxièm e  nouve auté ce  m ois -ci, une  
inte rvie w  e xclus ive  du Prés ide nt du Re zole o.

Bonne  le cture  !•
Lauranne  PEYRON
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3  NEW S

BILLET D'H UMEUR

Le  sport a ça de  
m agiq ue  q u'il réunit une  
nation autour d'une  éq uipe . 
Et l'on re trouve  à ch aq ue  fois  
ce s  im age s  de  fe rve ur 
populaire  q uand l'Eq uipe  de  
France  s e  re trouve  près d'un 
sacre .

Ains i, ce tte  de m i-
finale  de  la coupe  du m onde  
de  rugby, ou coupe  W illiam  
W e bb Ellis , du nom  de  
l'inve nte ur du rugby, ne  
de vait pas déjoue r le s 
h abitude s . D 'autant plus q ue  
la France  affrontait ce  soir  là 
son e nne m i h istoriq ue , 
l'Angle te rre  !

Dès 20h , plus un pub 
ne  pouvait offrir de  place s , 
toute s  le s  joue s  étaie nt déjà 
tricolore s , toute s  le s  
télévis ions étaie nt 
réq uis itionnée s . Ce  soir là, la 
France  de vait gagne r ! Vous 
pe ns e z, e lle  ve nait de  battre  
la m e ille ure  éq uipe  au 
m onde , le s  All Black s  !

Alors, com m e  tant 
d'autre s  supporte rs , nous 

A ch acun son m atch décidions d'alle r e n pub 
suivre  la victoire . Et là, notre  
m atch  com m e nçait. Après 
plus ie urs  e s sais  non 
transform és pour trouve r une  
place  dans un pub, nous 
nous som m e s  rés ignés à 
e ntre r dans la m êlée . Pas la 
pe ine  de  botte r e n touch e , à 
ce tte  h e ure -ci, nous ne  
trouve rons plus de  place s  
as s is e s . Flanq ués sur nos 
appuis , nous atte ndions le  
début du m atch . Déjà la 
te ns ion m ontait. Et s i on la 
pe rdait ce tte  de m i-finale  ? 
Mon vois in m e  dit q u'il a un 
m auvais  pre s s e ntim e nt. Tais -
toi !

Le  bar e st ple in, le  
m atch  pe ut com m e nce r. 
Pre m ie rs  fris sons q uand la 
Mars e illais e  e st re pris e  e n 
cœ ur dans tout le  pub, e t 
ce rtaine m e nt par le s 18 
m illions de  téléspe ctate urs 
français  q ui re garde nt le  
m atch  ce  soir là. Et au bout 
de  2 m inute s , le  ton de  la 
soirée  e st annoncé. La 
France  vie nt de  s e  pre ndre  
un e s sai !  

A la m i-te m ps , le  
France  m ène  d'un s e ul pe tit 

point. Autant dire  rie n ! Et là, 
une  m igration aux toile tte s  
s e  m e t e n m arch e . La bière  a 
déjà bie n coulé. Est-ce  pour 
com m e nce r à oublie r, ou 
pour s e  prépare r à fête r la 
victoire  ?

A la re pris e , la 
transform ation n'a pas e u 
lie u. Et au coup de  s iffle t 
final, ch acun com pre nd q ue  
plus rie n n'e m pêch e ra 
Ch abal de  fondre  e n larm e s  
sur la pe louse  du Stade  de  
France .

Finale m e nt, c'e st le  
sport. O n s 'e st fait plaq ue r 
par le s Anglais , e t m êm e  s i le  
plaq uage  e st ass e z h aut, il 
e st corre ct. Mais  nous 
supporte rons , autant q u'il le  
faudra, jusq u'à ce  q ue  la 
France  de vie nne  ch am pionne  
du m onde .

Alle z la France  ! •

Julie n CLERGEAU
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INSOLITES

De  la vodk a pour sauve r un touriste

De s  m éde cins  australie ns  ont révélé 
m e rcre di avoir adm inistré trois  jours de  
suite  à un touriste  italie n de s  dos e s  
régulière s  de  vodk a pour lui sauve r la vie  
après q u’il s e  fut e m poisonné.

L’h om m e  âgé de  24 ans avait été 
transporté dans un h ôpital du nord du 
Que e nsland il y a de ux m ois  après avoir 
ingéré une  q uantité im portante  d’un 
produit pote ntie lle m e nt m orte l q ue  l’on 
trouve  dans l’antige l, dans ce  q ui s e m ble  
avoir été une  te ntative  de  suicide .

Le s  m éde cins  de  l’h ôpital Mack ay Bas e  
avaie nt alors jugé q ue  la m e ille ure  façon 
de  sauve r la vie  de  ce t h om m e  
inconscie nt était d’inve rs e r le s  e ffe ts du 
poison, du glycol d’éth ylène , e n lui 
adm inistrant de  l’alcool ph arm ace utiq ue .
Le  docte ur Pascal Ge lpe row icz a e xpliq ué 
q ue  lorsq ue  le s  stock s  d’alcool 
ph arm ace utiq ue  de  l’h ôpital ont été 
épuisés , ils ont été ch e rch e r une  cais s e  
de  boute ille s de  vodk a pour poursuivre  le  
traite m e nt.

“Nous som m e s  rapide m e nt ve nus à bout 
de s  fiole s d’alcool à 100%  e t nous avons 
décidé q ue  la m e ille ure  façon 
d’adm inistre r dès lors de  l’alcool à notre  

patie nt était de  le  lui faire  pass e r par le  
biais  d’une  sonde  nasogastriq ue ”, a 
indiq ué Dr Ge lpe row icz.

Le  patie nt a re çu l’éq uivale nt de  trois  
ve rre s  standard de  vodk a par h e ure  
pe ndant trois  jours dans l’unité de  soins  
inte ns ifs , a précisé Dr Todd Fras e r, un 
collègue  du Dr Ge lpe row icz.

“H e ure us e m e nt pour lui, il avait été placé 
par l’éq uipe  m édicale  dans un com a 
artificie l pe ndant la m aje ure  partie  du 
traite m e nt”, a-t-il indiq ué à l’Australian 
Broadcasting Corporation.

“Quand il s’e st réve illé, je  pe ns e  q ue  sa 
gue ule  de  bois  était be lle  e t bie n partie ”, 
a-t-il ajouté.

Bie n q u’insolite , ce  traite m e nt a été 
approuvé par le s re sponsable s 
h ospitalie rs .
“Le s adm inistrate urs  de  l’h ôpital ont 
égale m e nt été très com préh e ns ifs  q uand 
nous le ur avons e xpliq ué le s raisons pour 
le sq ue lle s nous avons ach e té une  cais s e  
de  vodk a”, s’e st am usé le  Dr Fras e r.
Le  patie nt s’e st com plète m e nt re m is  de  
son e m poisonne m e nt e t a pu q uitte r 
l’h ôpital 20 jours plus tard. •

w w w .nam iride .info

NEW S



5  REPORTAGE-PH OTO

MONTAGE FORUM

Le  m ontage  Foru m , c'e st u ne  équ i pe  
d e  volontai re s m otivés pou r...

...Fai re  d
u  barri ér

age
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...Am énage r le s stand s

...Occu pe r u ne  parti e  d e  la 
cafe t

ph otos :
Lauranne  PEYRON

...Fai re  d u  m oqu e ttage
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CLUB MUSIQUE

Si tu e s  m us icie n e t q ue  tu souh aite s  faire  
vivre  ta pass ion, le  Club Mus iq ue  e st fait pour toi. 
Ch aq ue  année , notre  obje ctif e st le  m êm e  : nous 
rass e m ble r e n pe tits  groupe s  autour d'œ uvre s  de  
m us iq ue  de  ch am bre  puis , après q ue lq ue s  m ois  de  
travail, nous produire  e n conce rt afin de  faire  
partage r à tous un m om e nt de  déte nte  e t de  plais ir.

Ce tte  année , nous com ptons re nouve le r le  
défi : un pre m ie r conce rt organisé e n déce m bre , 
puis  une  s e conde  re prés e ntation lors du Fe ch 'tival 
dans le  courant du m ois  de  m ars . En 2006 – 2007, 
ce s  de ux conce rts avaie nt re ncontré un franc 
succès . D e vant un public très nom bre ux réuni e n 
salle  du cons e il, nous avons pu inte rpréte r q uatre  
œ uvre s  instrum e ntale s : le  pre m ie r m ouve m e nt du 
3èm e  trio de  Be e th ove n, Asturias  d'Albe niz (pour 
piano), la Suite  Yiddis h  de  Kaufm ann pour violonce lle  
e t piano ains i q ue  le  pre m ie r m ouve m e nt de  la 

sonate  pour violonce lle  op. 38 de  Brah m s , com plétée s  
par le s inte rve ntions très applaudie s  de  la ch orale . Pour 
le  Fe ch 'ti, trois  m ois  plus tard, s e cond program m e  : la 
ch orale  était à l'h onne ur ave c 5 pièce s  parm i le sq ue lle s 
Mozart, O ffe nbach  e t Bre l.

En partie  instrum e ntale , nous avons inte rprété 
Be e th ove n, Me nde lssoh n, D e bus sy e t Piazzolla.
Si toi auss i tu e s  instrum e ntiste  ou ch oriste , s i tu 
re ch e rch e s  de s  m us icie ns  ave c q ui m onte r une  sonate , 
un trio, e tc, tu e s  le (la) bie nve nu(e ) au Club Mus iq ue . 
N'h és ite  pas à ve nir nous re trouve r s i tu as de s  idée s , 
de s  e nvie s , ou s i tu souh aite s  s im ple m e nt t'inform e r, 
nous s e rons ravis  de  t'accue illir. Et s i tu n'e s  pas 
m us icie n, pas d'e xcus e  ! Nous t'atte ndons dans tous 
le s cas du côté du public pour notre  proch ain conce rt. À 
bie ntôt !•

Flore nt Guioch e au, 
pour le  Club Mus iq ue

Re joindre  le  Club Musiq ue

Tu as de ux raisons bonne s  pour ve nir nous re joindre  :
La ch orale  a be soin de  toi ! Si tu aim e s  ch ante r, q ue l q ue  soit le  style , q ue l q ue  soit ton 
e xpérie nce  de  la ch orale , re joins -nous : plus on e st de  ch oriste s , plus on rit (e t m ie ux on ch ante ) ! 
Le s  répétitions ont lie u un soir par s e m aine , e n fonction de s  disponibilités de  ch acun.
Si tu e s  instrum e ntiste , nous avons auss i be soin de  toi ! Que l q ue  soit ton instrum e nt, ton 
nive au, te s  goûts m us icaux, tu trouve ras toujours de s  m us icie ns  pour form e r le  groupe  q ue  tu 
souh aite s . Et une  fois  l'œ uvre  au point, q uoi de  plus m otivant q ue  d'affronte r le  trac du conce rt ?
Pour toute  inform ation : flore nt.guioch e au@ ce ntralie ns -lille .org (appt. F123a).

ARTICLES



 8 L'H ISTO IRE DE ROXANE SEARA

Bie n, où e n étais -je  déjà ? Ah , oui. Roxane  Se ara ve nait tout juste  d’être  re crutée , à m ots 
couve rts , par la Rés istance  q ui s’était organisée  à l’École  Im périale  de s  Pilote s  contre  le s  
Force s  de  Sécurité. Et bie n e nte ndu, après le  re crute m e nt vie nt l’…

INITIATION

La pre m ière  fois  q ue  
Roxane  s e  re nd au 
Pe rroq ue t, e lle  e st un pe u 
intim idée , e t e lle  s e  
de m ande  s i e lle  a pris  la 
bonne  décis ion. Pourtant, 
e lle  s e  souvie nt de  ce  
q u’e lle  a re s s e nti lorsq ue  
le s  Force s  de  Sécurité l’ont 
fouillée  la nuit précéde nte  
e t e lle  continue  de  m arch e r. 
Elle  ve ut s e  battre  contre  
e lle s , e lle  ve ut le ur pe au, 
parce  q u’e lle s ont brisé son 
rêve .

Elle  arrive  de vant le  bar, e t 
pouss e  la porte , s e  
de m andant ce  q u’e lle  va y 
trouve r. Com m e  je  l’ai déjà 
dit, c’e st un e ndroit 
sym path iq ue . Il y a de s  
te nture s  aux m urs , e t 
l’éclairage  tam isé lui donne  
un air accue illant. Il e st bie n 
re m pli, auss i, 
principale m e nt par de s  
élève s Pilote s , à ce  q u’e lle  
voit. Ils lui ont je té un coup 
d’œ il lorsq u’e lle  e st arrivée , 
e t puis  ont continué le urs 
conve rsations à voix bass e .

Elle  re garde  autour d’e lle  e t 
re père  Ale xandre  as s it à 
une  table  e n com pagnie  
d’un autre  élève , q u’e lle  ne  
connaît pas , ce  q ui lui fait 
suppos e r q ue  lui auss i e st 
dans une  année  supérie ure . 
Elle  s e  dirige  ve rs  lui, il 
re lève  la tête  e t sourit.
- Roxane  ! Soit la bie nve nue  
! Tu connais  H e nri ?
Elle  s e coue  la tête  e n 
s’ass e yant.

- Non, je  ne  crois  pas q ue  
nous nous soyons 
re ncontrés .
H e nri sourit lui auss i.
- Ils font toujours tout ce  
q u’ils pe uve nt pour q ue  le s  
pre m ière s  année s  ne  s e  
m êle nt pas trop aux autre s . 
Ils ont sans doute  pe ur de  
la Rés istance .
- Je  croyais  q ue  son 
e xiste nce  n’était q u’une  
rum e ur ?
H e nri sourit.
- Ici, nous pouvons parle r 
franch e m e nt. Le s  s e uls q ui 
pe uve nt nous trah ir sont le s 
nôtre s , e t ils s’e n 
m ordraie nt le s doigts , s’ils 
le  faisaie nt.
Roxane  absorbe  
l’ave rtis s e m e nt.
- Je  n’ai pas l’inte ntion de  
vous trah ir, répond-e lle .
- Tant m ie ux. Ale x m ’a dit 
ce  q u’ils t’avaie nt fait. Je  
suis  vraim e nt désolé q ue  ça 
te  soit arrivé.
Roxane  s e  force  à sourire .
- Au m oins , ça m ’aura fait 
pre ndre  conscie nce  de  la 
gravité de  la s ituation.
- Ce  s e rait te lle m e nt m ie ux 
s’il n’y avait pas de  
s ituation dont il fallait 
pre ndre  conscie nce , soupire  
Ale x.
- C’e st pour ça q ue  nous 
nous battons, lui rappe lle  
H e nri. Pour ça q ue  nous 
ris q uons nos diplôm e s  e t 
nos rêve s , pe ut-être  m êm e  
nos vie s , parce  q ue  nous 
pe nsons q ue  le s  Force s  de  
Sécurité ne  de vraie nt pas 
e xiste r.

Roxane  h och e  la tête . Elle  
e st d’accord ave c H e nri, 
e ncore  révoltée  parce  ce  
q ui vie nt de  lui arrive r, 
e ncore  as s e z je une  pour 
être  idéaliste , e t avoir e nvie  
de  s e  battre  contre  le  
systèm e .

Ils continue nt de  parle r 
pe ndant un m om e nt, m ais  
ils n’évoq ue nt plus l’École , 
ou la Rés istance . Au 
contraire , ils parle nt d’e ux, 
de  le ur e nfance , de  ce  q u’ils 
aim e nt à part vole r. Ils font 
connais sance , e n un m ot, 
com m e  n’im porte  q ue ls 
étudiants sur n’im porte  
q ue lle  planète .

Ils ne  confie nt pas de  
m is s ion à Roxane  ce  soir-là. 
Ils préfère nt atte ndre  un 
pe u, l’intégre r plus 
profondém e nt dans la 
Rés istance  avant de  te ste r 
sa loyauté. Ils craigne nt un 
pe u son inte llige nce , m êm e  
s i c’e st la raison m êm e  pour 
laq ue lle  ils l’ont re crutée . Ils 
s e  de m ande nt s i e lle  va 
e s saye r de  découvrir 
pourq uoi le s  Force s  de  
Sécurité sont ve nue s  ch e z 
e lle  ce  jour-là. Mais  un m ois  
pass e , puis  de ux, e t rie n 
n’arrive . Roxane  e t 
Ale xandre  sont de ve nus 
bons am is , ils pass e nt 
be aucoup de  te m ps 
e ns e m ble  e t le s autre s  
élève s pe ns e nt tous q u’ils 
vont finir par sortir 
e ns e m ble . Roxane  y a 
pe nsé, une  ou de ux fois , 
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m ais  e lle  h és ite . Elle  n’e st 
pas sûre  de  vouloir 
s’e ngage r, e t pe ut-être  
pe rdre  un am i. Elle  de vie nt 
im patie nte . Elle  ve ut 
participe r à une  m is s ion de  
la Rés istance , e lle  ve ut le ur 
prouve r q u’ils ont e u raison 
de  la re crute r.

Enfin, le  soir tant 
atte ndu arrive . Ale xandre , 
Roxane  e t H e nri sont ass is  à 
une  pe tite  table  dans un 
coin som bre  du Pe rroq ue t. 
Pe rsonne  ne  vie nt le s 
dérange r. H e nri e xpliq ue  
le ur m is s ion à Ale xandre  e t 
Roxane .
- C’e st ce nsé être  s im ple , 
dit-il, m ais  bie n e nte ndu, on 
n’e st jam ais  sûr de  rie n. 
Vous n’aure z pas be soin de  
faire  grand-ch os e . Il faut 
q ue  vous vous introduis ie z 
dans la partie  
adm inistrative  de  l’École , 
tard ce tte  nuit. D isons ve rs  
0100, pour être  sûr q ue  
tout le  m onde  e st bie n 
synch ronisé.
- Et une  fois  dans l’adm in ? 
de m ande  Ale xandre .
- Ne  soit pas s i im patie nt, 
gronde  H e nri e n lui te ndant 
un e nre gistre ur. Le s  
q uatrièm e s  année s  étaie nt 
ce nsés re ndre  un doss ie r ce  
soir à 2100. L’un de s  nôtre s  
était occupé sur une  
m is s ion, e t il a m anq ué 
l’éch éance . Il vous faudra 
transfére r le  fich ie r sur 
l’ordinate ur q ui gère  le s  
re m is e s  de  de voirs , e t 
bidouille r e nsuite  pour 
m odifie r l’h e ure  
d’apparition dans 
l’ordinate ur. Vous save z 
faire  ?
- Roxane , je  ne  sais  pas , 
répond Ale xandre , m ais  m oi 
oui.
- Je  sais  auss i, répond la 

je une  fille  d’une  voix 
songe us e .
H e nri a probable m e nt capté 
le  doute  dans sa voix, parce  
q u’il e s saie  de  la convaincre  
du série ux de  la m is s ion.
- C’e st im portant, Roxane . 
Ce  n’e st pas parce  q ue  
nous som m e s  prêts à 
sacrifie r nos future s  
carrière s  q ue  nous de vons 
le s pe rdre  pour rie n, juste  
pour une  éch éance  q u’on a 
lais sé pass e r. Par aille urs , 
e st-ce  q ue  tu ne  te  s e ns  pas 
m ie ux de  savoir q ue  nous 
s e rons là s i jam ais  ça 
t’arrive  à toi ?
- Si, concède  Roxane . C’e st 
juste  q ue  ce  n’e st pas ains i 
q ue  je  m ’im aginais  m a 
pre m ière  m is s ion.
- Tant m ie ux, dit Ale xandre . 
La Rés istance , ce  n’e st pas 
auss i glorie ux q ue  le s  film s 
d’e spionnage  voudraie nt 
nous le  faire  croire . Le  but, 
c’e st d’être  auss i discre t 
q ue  poss ible . Nous ne  
de vons pas attire r 
l’atte ntion.
- Je  sais , soupire  Roxane .
- Tu as pe ut-être  
l’im pre s s ion q u’on te  le  
répète  souve nt, m ais  c’e st 
im portant.
- Je  sais , répète  Roxane . Ils 
com m e nce nt à l’agace r, à 
force  d’ins iste r.
Ale xandre  e st s e ns ible  à 
son ch ange m e nt d’h um e ur 
e t la pre nd par la m ain.
- Alle z vie ns , dit-il, allons -
nous prépare r.

Ils vont aille urs , dans une  
pe tite  salle  inform atiq ue  
dans laq ue lle  le s élève s 
Pilote s  vie nne nt souve nt 
s’am us e r sur le s 
s im ulate urs de  bataille s 
spatiale s , e t ils s’e ntraine nt 
à ch ange r la date  d’un 
fich ie r le  plus rapide m e nt 

poss ible . Étant de s  élève s 
Pilote s , ils e n font une  
com pétition, e t le  gagnant 
doit paye r un dîne r au 
pe rdant. Évide m m e nt, 
Roxane  gagne , e t c’e st 
bie ntôt l’h e ure  de  re tourne r 
dans le urs ch am bre s  e t de  
préte ndre  dorm ir.

S’il y a une  ch os e  q ue  tous 
le s élève s Pilote s  
appre nne nt dès la pre m ière  
s e m aine …  Enfin, pe ut-être  
pas tous , il y a toujours de s  
pe tits  ange s  q ui re fus e nt de  
faire  q uoi q ue  ce  soit de  
ris q ué, ou vague m e nt 
illicite  ou am usant, m ais  
pre s q ue  tous . Donc, ils 
appre nne nt à truq ue r le s 
s e ns e urs  pour q ue  le  
systèm e  le s croit e ndorm is , 
e t pour pouvoir re s sortir 
s’am us e r, ou rés iste r, après 
le  couvre -fe u. Le  s e ul ris q ue  
vie nt alors d’une  vis ite  
surpris e  de s  Force s  de  
Sécurité, m ais  e lle s ne  sont 
pas auss i fréq ue nte s  q ue  
ce rtains  le  pe ns e nt. Et puis , 
il y a q uand m êm e  m ille  
élève s dans le  Régim e nt. Ça 
fait be aucoup de  ch am bre s  
à vis ite r.

A 2500, Ale xandre  e t 
Roxane  sorte nt de  le urs 
ch am bre s . Ils s e  dirige nt 
ve rs  la partie  adm in de  
l’École  e n s ile nce . Roxane  
e st ne rve us e , com m e  avant 
un e xam e n. C’e st la 
pre m ière  fois  de  sa vie  
q u’e lle  va faire  q ue lq ue  
ch os e  d’illégal. Elle  s e nt 
l’adrénaline  s e  répandre  
dans s e s  ve ine s . Se s  m ains  
tre m ble nt. Ale xandre  
s e m ble  calm e , m ais  pe ut-
être  n’e st-ce  q u’une  
im pre s s ion. D’un autre  côté, 
ce  n’e st pas sa pre m ière  
m is s ion. Ils porte nt tous le s 



 10

de ux de s  vête m e nts 
som bre s  e t m oulants, e t 
de s  cagoule s . S’ils tom be nt 
sur une  patrouille , il vaut 
m ie ux évite r d’être  
re connus im m édiate m e nt.

Ils arrive nt au sas q ui fe rm e  
la partie  adm in. Ale xandre  
sort son m atérie l e t brouille  
le  le cte ur de  puce s  de  
l’e ntrée . Roxane  le  re garde  
faire  e t appre nd. Une  fois  
dans la place , c’e st e ncore  
Ale xandre  q ui pre nd la tête . 
Il sait où s e  trouve  
l’ordinate ur e n q ue stion. 
Elle  le  suit s ile ncie us e m e nt, 
e t te nte  de  s e  re pére r dans 
la suite  de  curs ive s  toute s  
ide ntiq ue s .

Lorsq u’ils arrive nt e nfin 
de vant l’ordinate ur e n 
q ue stion, Roxane  pre nd une  
profonde  inspiration. C’e st 
son tour m ainte nant. 
Ale xandre  re ste  dans 
l’e ntre bâille m e nt de  la 
porte  pne um atiq ue  pour 
vérifie r q u’aucune  patrouille  
ne  s’approch e  d’e ux. 
Roxane  s’e ffe ctue  le  
transfe rt, puis  ch ange  la 
date  du fich ie r. Le  tout ne  
lui pre nd pas be aucoup plus 
de  cinq  m inute s .

Elle  s e  re lève  e t récupère  
l’e nre gistre ur. Elle  h och e  la 
tête  e n dire ction 
d’Ale xandre .
- C’e st bon, dit-e lle , j’ai fini.
Il sourit e t ils q uitte nt le  
bure au. Ils sont à m i-
ch e m in de  la sortie  de  
l’adm in, q uand le s Force s  
de  Sécurité apparais s e nt 
de vant e ux dans la curs ive . 
Ale xandre  pivote  sur lui-
m êm e  e t pouss e  Roxane  e n 
arrière .
- Cours , crie -t-il.
Roxane  obéit sans réfléch ir, 

faisant e lle  auss i de m i-tour 
e t com m e nçant à courir. 
Elle  s e  sait pas où e lle  va, 
parce  q u’e lle  ne  connaît pas 
e ncore  vraim e nt la partie  
adm in de  l’École . Elle  sait 
q u’Ale xandre  la suit parce  
q u’e lle  l’e nte nd re spire r 
dans son dos . Le s  Force s  de  
Sécurité le ur ont crié de  
s’arrête r e t s e  sont lancée s  
à le ur poursuite .

Roxane  court pe ndant ce  
q ui lui paraît être  une  
éte rnité. Elle  tourne  à 
droite , puis  à gauch e , 
e s sayant de  pe rdre  le s  
soldats sans grand succès . 
Enfin, ils arrive nt dans un 
e ndroit q u’Ale xandre  a dû 
re connaître , ou bie n il e n a 
ass e z de  la poursuite , parce  
q u’il com m e nce  à lui 
souffle r de s  indications . Il 
lui dit q uand tourne r e t de  
q ue l côté, e t bie ntôt, ils s e  
re trouve nt de vant la porte  
par laq ue lle  ils sont e ntrés . 
Il n’y a pas de  le cte ur de  
puce s  dans ce  s e ns -là, e t la 
porte  coulis s e  
s ile ncie us e m e nt de vant 
e ux. H e ure us e m e nt, le s 
soldats sont suffisam m e nt 
loin de rrière  pour q ue  la 
porte  s e  re fe rm e  après le  
passage  de s  de ux 
adole sce nts .

Ce  n’e st pas pour ça q u’ils 
s’arrête nt de  courir 
pourtant. Ils re m onte nt 
dans le s étage s  à toute  
allure , e t ne  s’arrête nt, à 
bout de  souffle , q u’une  fois  
à l’abri dans la ch am bre  de  
Roxane .

Elle  s’affale  sur son lit, 
e s soufflée , e t éclate  de  rire . 
Ale xandre  s’e st lais sé 
tom be r par te rre  e t e s saie  
de  re pre ndre  son souffle . Il 

e st e n bonne  form e  
ph ys iq ue , pourtant, m ais  il 
n’a pas couru auss i vite  
de puis  bie n longte m ps . Il la 
re garde  rire , une  lue ur de  
te ndre s s e  dans le s ye ux.
- Ça re s s e m blait plus à ce  
q ue  tu t’im aginais  ? 
de m ande -t-il e n plaisantant.
Roxane  répond e ntre  de ux 
h oq ue ts de  rire .
- Non…  Enfin, s i…  Mais  je  
ne  pe nsais  pas avoir auss i 
pe ur.
Il s’approch e  d’e lle , à 
ge noux sur le  sol.
- Ils t’ont fait pe ur ?
- Un pe u q uand m êm e , dit-
e lle . Ils auraie nt pu nous 
attrape r.
Le urs visage s  sont très 
proch e s  à prés e nt, e t 
Roxane  pre nd subite m e nt 
une  décis ion. Elle  
l’e m brass e .

Le  le nde m ain soir, ils s e  
re nde nt au Pe rroq ue t m ain 
dans la m ain. Ils ont passé 
toute  la journée  e ns e m ble , 
ne  s e  séparant q ue  pe ndant 
le urs cours . Roxane  s e  s e nt 
h e ure us e , pour la pre m ière  
fois  de puis  la vis ite  de s  
Force s  de  Sécurité. Elle  a de  
nouve au confiance  e n 
l’ave nir. Elle  va obte nir son 
diplôm e , e t rés iste r sans s e  
faire  pre ndre , e t pe ut-être  
m êm e  réuss ir à m e ttre  fin à 
la dictature  de  
l’adm inistration, tant q u’e lle  
y e st. Elle  trouve ra un poste  
de  Pilote  sur un vais s e au de  
ligne , ou pe ut-être  m êm e  
dans l’arm ée . Elle  finira 
sans doute  par oublie r sa 
te rre ur.

Quand H e nri le s  voit e ntre r, 
il le ur sourit.
- C’était parfait, s’e xclam e -t-
il. Vous ave z parfaite m e nt 
e ffe ctué votre  m is s ion.

L'H ISTO IRE DE ROXANE SEARA
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Lauranne  PEYRON

- O n a q uand failli s e  faire  
avoir, re m arq ue  Ale xandre .
Roxane  n’écoute  la 
conve rsation q ue  d’une  
ore ille  distraite . Elle  flotte  
e ncore  sur son pe tit nuage . 
H e nri fait la grim ace .
- L’im portant, c’e st q ue  
vous vous e n soye z tirés , 
répondit-il. Et puis , votre  
m is s ion n’était pas la s e ule  
à être  e ffe ctuée  h ie r soir. 
L’un dans l’autre , Ça a été 
une  nuit très productive .
Il lève  son ve rre  à la 
Rés istance , e t Roxane  e t 
Ale xandre  l’im ite nt.

Que lq ue s  jours plus 
tard, Roxane  e st dans sa 
ch am bre  ave c Ale xandre . 
Contraire m e nt à ce  q u’on 
pourrait pe ns e r, ils 
travaille nt, as s is  l’un à côté 
de  l’autre  sur le  lit. Le  
vis ioph one  sonne . Le s  de ux 
adole sce nts éch ange nt un 
re gard e t Roxane  s e  lève  e t 
acce pte  la com m unication. 
Le  visage  de  son père , 
Lucas, s’affich e  sur l’écran.
- Bonjour m a puce , dit-il.
Roxane  fait la grim ace .
- Papa ! prote ste -t-e lle . Je  
ne  suis  plus une  gam ine  !
Il sourit.
- Je  sais , je  sais . Écoute , je  
suis  e n congés pour une  
s e m aine , je  pe nsais  pass e r 
te  voir. Tu n’e s  pas trop 
occupée  ?
Un grand sourire  éclaire  le  
visage  de  Roxane .
- Bie n sûr q ue  non ! Quand 
e st-ce  q ue  tu com pte s  
ve nir ?

C’e st ains i q ue  le  
le nde m ain, Roxane  e t son 
père  sont attablés dans un 
café. Lucas raconte  une  
ane cdote  à propos d’une  de  
s e s  de rnière s  m is s ions , il 
e st Pilote  m ilitaire . Roxane  

l’écoute  e n souriant.
- Mais  toi, alors ? finit-il par 
de m ande r. Com m e nt 
trouve s -tu l’École  ?
Il la re garde  atte ntive m e nt. 
Elle  s e  force  à garde r son 
sourire .
- Tu sais  q ue  je  n’ai pas le  
droit d’e n parle r, répond-
e lle . Se cre t m ilitaire  e t tout 
ça…
Il sourit auss i.
- Tu n’as pas le  droit de  
parle r de  ta form ation, 
corrige -t-il. Mais  tu pe ux m e  
dire  s i tu com pre nds le s 
cours , s i tu t’e s  fait de s  
am is , s i tu as le  m al du 
pays …
Elle  s e  de m ande  com m e nt 
il réagirait s i e lle  lui parlait 
de s  Force s  de  Sécurité. Il a 
toujours été très prote cte ur 
e nve rs  e lle , e t il s e rait 
probable m e nt indigné. Elle  
ne  va rie n lui dire  de  toute  
m anière . Elle  ve ut re ste r à 
l’École , e t de ve nir Pilote , e t 
e lle  ne  ve ut pas m e ttre  la 
carrière  de  son père  e n 
dange r non plus.
- Ça va, répond-e lle  e n 
souriant toujours . Le s  cours 
ne  sont pas forcém e nt 
évide nts , m ais  j’ai de s  am is  
dans le s année s  
supérie ure s  q ui pe uve nt 
m ’aide r. Et je  suis  toujours 
m otivée .
Il fronce  légère m e nt le s 
sourcils.
- D e s  am is  dans le s année s  
supérie ure s , répète -t-il.
- O ui, répond Roxane . L’un 
d’e ntre  e ux n’h abite  pas 
loin de  ch e z m oi, e t il m ’a 
prés e nté à s e s  am is .
Il e st h ors  de  q ue stion 
q u’e lle  dis e  à son père  
q u’e lle  a un pe tit am i.
- Roxane , com m e nce  son 
père , je  ne  ve ux pas q ue  tu 
pe ns e s  q ue  je  ve ux 
t’e m pêch e r de  te  faire  de s  

am is , m ais …
- Mais  q uoi ?
- D e  m on te m ps , le s  année s  
supérie ure s  avaie nt 
te ndance  à e ntraine r le s 
plus je une s  dans de s  
dire ctions te ndancie us e s …
Elle  le  re garde . Est-ce  q u’il 
sait ? Est-ce  q ue  la 
Rés istance  e xistait déjà à 
son époq ue  ? Sure m e nt 
non, il l’aurait préve nue  de  
l’e xiste nce  de s  Force s  de  
Sécurité dans ce  cas . Il ne  
l’aurait pas lais sée  partir.
- D e s  dire ctions 
te ndancie us e s  ? de m ande -t-
e lle .
- Je  ne  pe ux pas vraim e nt te  
donne r de  détails. Le  s e cre t 
m ilitaire  couvre  le s détails, 
m ais …  Roxane , fait 
atte ntion. Tu ve ux de ve nir 
Pilote . Ne  m e t pas ça e n 
dange r.
Roxane  pe ns e  à la 
Rés istance . Elle  pe ns e  aux 
Force s  de  Sécurité.
- Ne  t’inq uiète  pas .
Elle  sourit.
- Je  ne  vais  rie n faire  q ui 
m ’e m pêch e rait de  de ve nir 
Pilote . Je  ne  suis  pas folle .
Non, e lle  n’e st pas folle . Elle  
ve ut s im ple m e nt q ue  
justice  soit faite . C’e st la 
pre m ière  fois  de  sa vie  
q u’e lle  m e nt à son père .
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lundi 08 O ctobre  2007

Le  prés ide nt du Rézoléo nous 
accorde  du te m ps pour une  
inte rvie w , après une  s e m aine  
ch argée  e n pe rm ane nce s  de  
conne xions e t com m ande s  
groupée s .

Ch an : De puis com bie n de  
te m ps e s-tu au Rézoléo ?
Guillaum e  : Moi ? De puis  
bie ntôt 2 ans . Je  n'ai pas 
intégré le  Rézoléo à m a 
re ntrée  car à l'époq ue , je  
pe nsais  q ue  je  pouvais  m e  
débrouille r s e ul e n 
inform atiq ue  sans le  Rézoléo. 
Il s 'e st trouvé q ue  je  voulais  
faire  de  la m us iq ue  e n G1 e t 
q ue  j'ai m onté un groupe  ave c 
d'autre s  G1s dont une  
guitariste  q ui s 'appe lait Anais . 
Il s 'e st trouvé q u'e lle  avait un 
copain q ui s 'appe lait Laure nt 
(ak a Le irn), prés ide nt du 
Rézoléo de  l'époq ue . Et lors 
de  la pre m ière  réunion, il m 'a 
de m andé ce  q ue  je  voulais  
faire ; je  lui ai répondu : de  
l'inform atiq ue . Que  savais  je  ? 
rie n, ai-je  re connu. Pourq uoi 
n'e s  tu pas au Rézoléo, m 'a-t-
il alors de m andé, tu 
appre ndras plus q u'à l'Ecole  ! 
D e puis  j'ai intégré le  Rézoléo 
e t 1 an e t de m i plus tard je  
suis  de ve nu prés ide nt.

C : Com m e nt e st 
l'am biance  au Rézoléo ?
G : L'am biance  e st très 
conviviale . O n fait be aucoup 
de  ch os e s , m ajoritaire m e nt 
te ch niq ue s , m ais  on le  fait 

dans l'e sprit d'une  bande  
d'am is , car c'e st auss i ça au 
Rézoléo.

C : Ce la fait un m ois q ue  
le s G1s sont re ntrés à la 
Re z, com bie n de  
pe rsonne s ave z-vous 
conne ctés ?
(le  pre z consulte  sa bas e  de  
donnée s ...)
G : Donc, sur le s 263 G1s 
re ce nsés , nous avons 159  
pe rsonne s  conne ctée s . C'e st 
pe u par rapport à l'an de rnie r 
m ais  ce ci e st ce rtaine m e nt dû 
au fait q u'il y a une  
soixantaine  de  pe rsonne s  q ui 
ont participé à la com m ande  
groupée .

C : Com m e nt ave z vous 
vécu ce tte  période  de  
conne xion ?
G : Le s  conne xions , c'e st un 
m écanism e  bie n rodé de puis  
un an. L'année  de rnière , ce  
systèm e  a été m is  au point. 
Avant, il y avait de s  
re sponsable s conne xions q ui 
de vaie nt s e  déplace r dans 
ch aq ue  ch am bre  pour 
conne cte r le s ge ns . O n a tout 
ce ntralisé ave c le  systèm e  de  
pe rm ane nce . Ce tte  année  
s 'e st bie n passée . Le  plus dur 
e n fait fut le s com m ande s  
groupée s .

C : Juste m e nt, le s 
com m ande s groupée s 
d'ordinate urs sont 
arrivée s il y a de ux 
se m aine s. Com m e nt s'e st 
organisée  la distribution ?

Guillaum e  Mich aud ak a LINK

e st prés ide nt du Rézoléo

e n G3 InfoGe s  / Ge stion-Audit

Le  Rézoléo e st une  

com m is s ion du Cons e il 

d'Adm inistration de s  Elève s , 

e n ch arge  du rés e au 

inform atiq ue  de  la Re z

Ch an Vinh  VONG ak a Ubik  

e st prés ide nt de

Ce ntrale  Lille  Editions

e n G3 Info / Re ch e rch e

Ce ntrale  Lille  Editions 
re crute  un(e ) inte rvie w e r 
! Bon re lationne l re q uis . 

Une  inte rvie w  par m ois a 
e ffe ctue r auprès de s 

préside nt(e )s ou 
organisate urs de  grands 

évène m e ntie ls. 
Form ation de  base  à la 

m ise  e n page  fournie  par 
CLE.

INTERVIEW

LINK : Prés ide nt du Re zole o
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(le  pre z com pte  rapide m e nt 
le s cartons de  PC re stants 
dans le  local...)
G : O n a organisé une  
pe rm ane nce  e xce ptionne lle  
le  m e rcre di 26 au cours de  
laq ue lle  nous avons distribué 
77 m ach ine s  dont de s  
m ach ine s  pour l'IG2I.

C : Que  doive nt faire  le s 
G1s e n cas de  problèm e  ?
G : En cas de  problèm e , il 
e st cons e illé de  pass e r à la 
pe rm ane nce  suivante  tant 
q u'il y e n a. Sinon, la 
m e ille ure  m anière  pour 
obte nir de  l'aide  e st de  
de m ande r à un am i 
conne cté sur IRC de  s e  
conne cte r sur # re zole o. Un 
m e m bre  du rézoléo s e  
déplace ra s i néce s saire .

C : A propos de  
problèm e ... Pourrais tu 
nous détaille r ce  q ui s'e st 
passé ave c le s ch arge urs 
de  la com m ande  groupée  
?
G : C'e st bie n s im ple , sur le s 
60 m ach ine s  à 1300€ de  la 
com m ande , 25 ont ce s sé de  
fonctionne r à caus e  de  le urs 
ch arge urs  sans raison 
appare nte . Le s  garantie s  
n'étant pas e ncore  activée s  
(le  re ve nde ur ignore  où e n 
sont le s ch os e s  
précisém e nt), le  CRI a 
dire cte m e nt contacté H P 
pour e nvoye r de s  ch arge urs  
au plus vite . Sauf q ue  ce s  
ch arge urs  ont été bloq ué par 
H P, nous ne  som m e s  e n 
e ffe t pas le s s e uls conce rnés 

par ce  problèm e . Une  
s e m aine  après le s pre m ie rs  
problèm e s , H P nous a fourni 
une  tre ntaine  de  ch arge urs , 
il e n m anq ue  donc h élas 
e ncore .

C : Que  va faire  le  
Rézoléo ?
G : Nous avons organisé une  
pe rm ane nce  ve ndre di soir 
de rnie r pour éch ange r ou 
distribue r dans le s ch am bre s  
le s  nouve aux ch arge urs . Le  
CRI a re lancé la de m ande  de  
nouve aux ch arge urs  e t il y a 
de ux ch os e s  à pre ndre  e n 
com pte  :
1 / le s alim e ntations de  
re ch ange  q ue  nous avons 
re çue s  sont plus puis sante s  
q ue  le s  futurs ch arge urs; le s 
propriétaire s  de  ce s  
ch arge urs  pourront soit le s 
garde r soit le s éch ange r 
contre  le s  ch arge urs  adaptés 
à le ur m ach ine .
2 / le s de rnie rs  acce s soire s  
de  la com m ande  arrive ront 
ce  m e rcre di.

C : Que l se ra le  proch ain 
grand évène m e nt 
organisé par le  Rézoléo ?
G : C'e st bie n sûr la Lan 
Party q ui aura lie u le  pre m ie r 
w e e k  e nd après le s partie ls 
G1 (après le s vacance s  de  la 
Toussaint). Ch aq ue  année , 
c'e st un gros succès, e t nous 
re fusons régulière m e nt de s  
ge ns  faute  de  place .

C : Que lle  e st votre  
priorité pour ce tte  année  
au Rézoléo ?
G : Notre  priorité, c'e st le  

déve loppe m e nt du portail 
ve rs ion 3 q ui s e ra innovant. 
Il y aura plus de  différe nce s  
vis ible s e ntre  la 3.0 e t la 2.0 
q u'e ntre  la 2.0 e t la 1.0. Le  
BDE e st im pliq ué dans le  
proce s sus  graph iq ue . C'e st 
notre  gros ch antie r de  
l'année . Nous m e ttrons e n 
place  de  nom bre us e s  
form ations pour débute r le  
travail au début de  la 
Toussaint.

C : Le  Rézoléo prévoit-il 
de  passe r e n association ?
G : Nous n'avons rie n de  te l 
de  prévu parce  q ue  le  CAE 
nous donnant de  l'arge nt, 
nous n'avons aucun intérêt à 
ch ange r de  statut.

C : Ce rtains dise nt q ue  tu 
e s un ge e k ...
G : Je  pe ns e  q ue  je  suis  l'un 
de s  prés ide nts du Rézoléo 
le s m oins  ge e k s  de l'h istoire  
de  notre  be lle  com m is s ion, 
voire  le  m oins  ge e k ; ce  dont 
je  suis  sûr, c'e st q ue  m on 
succe s s e ur s e ra plus ge e k  
q ue  m oi !

C : Un de rnie r m ot pour 
le s nouve aux G1s ?
G : J'e spère  q u'ils apprécie nt 
le  travail q u'on fait, on le  fait 
pour e ux e t j'e spère  q u'ils 
nous re joindrons .

- Ch an
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Age nda culture l

Le s conce rts du BdA

Le s conce rts e n gras italiq ue  sont ce ux pour le sq ue ls le  BdA ve nd de s  place s , le s  autre s  étant 
de s  sugge stions .

pour plus de  re ns e igne m e nts , vous pouve z 
contacte r :
- Julia : julia.m artini@ ce ntralie ns-lille .org
-Be njam in : 06 12 11 77 65



15 RECETTES

CLAFOUTIS SALÉ

Ingrédie nts

1 tranch e  épais s e  de  jam bon
6 œ ufs
20cl de  lait
1 pe tite  boîte  de  pe tits  pois
1 pe tite  boîte  de  m aïs
3 cuillère s  à soupe  de  farine

Faire  préch auffe r le  four à 210°C (th e rm ostat 7)

Coupe r le  jam bon e n pe tits  m orce aux e t égoutte r le s pe tits  pois  e t le  m aïs .

Be urre r un plat à gratin. Répartir sur le  fond le  jam bon, le s pe tits  pois  e t le  
m aïs .

Dans un saladie r, m élange r le s œ ufs ave c la farine , puis  le  lait froid. Sale r, 
poivre r e t ve rs e r dans le  plat.

Faire  cuire  au four 30m in à 210°C.
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SUDO KU

JEUX

H e xadécim al




